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      法蘭西斯·德·克魯瓦塞與莫里斯·勒布朗《亞森·羅蘋歸來》，刊於《我全知道》雜誌第177-178期，1920年9-10月號，第1058至1069頁。

    
    
      [1]
      LE RETOURD’ARSÈNE LUPIN

      亞森·羅蘋歸來

    
    
      [2]
      COMÉDIE INÉDITE EN UN ACTE DEFrancis de CROISSET et Maurice LEBLANC

      法蘭西斯·德·克魯瓦塞與莫里斯·勒布朗合著，獨幕喜劇，從未發表

    
    
      [3]
      Nous avons le plaisir d’offrir à nos lecteurs un acte inédit d’Arsène Lupin, la célèbre comédie de MM. Francis de Croisset et Maurice Leblanc. C’est par cet acte qui n’a jamais été représenté, que devait, à l’origine, débuter la pièce qu’a reprise, avec un retentissant succès, le Théâtre de Paris.

      我們很高興向讀者獻上亞森·羅蘋的一齣未發表過的獨幕劇，出自法蘭西斯·德·克魯瓦塞與莫里斯·勒布朗兩位先生的著名喜劇。這一幕從未搬上舞台，原本正是全劇的開場；後來巴黎劇院重新搬演此劇，大獲轟動。

    
    
      [4]
      Mais l’intensité même de cet acte, lequel, à lui seul, constitue tout un drame, semblait devoir nuire, par la suite, à l’action. Cette magistrale exposition, la scène émouvante et aiguë de Georges et de d’Andrésy, dévoilaient, dès le début, le personnage mystérieux de Lupin. MM. Francis de Croisset et Maurice Leblanc, d’accord avec M. André Brulé, leur remarquable interprète et M. Abel Deval, alors directeur de l’Athénée, résolurent de recommencer la pièce sur de nouvelles bases, et cet acte fut sacrifié. Sans doute les auteurs ont-ils bien fait puisqu’un succès mondial a récompensé leurs efforts. Mais nos lecteurs nous sauront gré de leur faire connaître cette pièce, car c’est tout une pièce complète, et qui restera comme un chef-d’œuvre du genre. Étant donné l’importance de cet acte, nous la publierons en deux fois, la deuxième partie devant paraître dans le prochain numéro.

      然而，這一幕的張力實在太強，單獨看來已是一齣完整的戲，恐怕會妨礙後續劇情的開展。這段精采的開場，這場喬治與丹德雷西之間動人心弦、針鋒相對的戲，一開始就揭開了羅蘋這個神祕人物的面貌。法蘭西斯·德·克魯瓦塞與莫里斯·勒布朗兩位先生，徵得飾演者安德烈·布呂勒先生的同意，又與當時雅典娜劇院的院長阿貝爾·德瓦勒先生商議之後，決定另起爐灶，重新寫定全劇，這一幕便捨棄不用了。兩位作者無疑做對了，因為這齣戲後來風行世界，證明他們的心血沒有白費。不過，我們相信讀者也會樂於認識這一幕。它本身就是一齣完整的戲，足以作為此類戲劇的傑作流傳後世。鑑於這一幕篇幅不小，我們將分兩次刊出，第二部分見於下一期。

    
    
      [5]
      Chez Georges Chandon-Géraud. Un fumoir très élégant. Livres, tableaux, trophées de chasse. Souvenirs récents d’un voyage dans l’Inde (éléphants de bronze, Bouddha, etc…).

      喬治·尚東-熱洛家。一間布置極雅緻的吸菸室。書籍、繪畫、狩獵戰利品，還有最近印度之旅帶回的紀念品（青銅象、佛像等）。

    
    
      [6]
      Scène I

      第一場

    
    
      [7]
      Brizailles, Le Domestique

      布里扎伊，僕人

    
    
      [8]
      Brizailles, entrant. — Monsieur est rentré ?

      布里扎伊（進場）。——老爺回來了嗎？

    
    
      [9]
      Albert. — Oui, Monsieur, Monsieur est rentré depuis huit jours.

      阿爾貝。——是的，先生，老爺回來已經八天了。

    
    
      [10]
      Brizailles. — Je sais bien que Monsieur est rentré depuis huit jours des Indes. Je ne vous demande pas s’il est rentré à Paris. Je vous demande s’il est chez lui.

      布里扎伊。——老爺從印度回來已經八天了，這我知道。我不是問他回沒回巴黎，我是問他在不在家。

    
    
      [11]
      Albert. — Ah ! oui, Monsieur. Monsieur est chez lui. Qui dois-je annoncer ?

      阿爾貝。——啊！在的，先生，老爺在家。請問我該通報哪一位？

    
    
      [12]
      Brizailles. — Mais son ami, M. de Brizailles. Vous êtes donc un nouveau domestique ?

      布里扎伊。——我是他的朋友布里扎伊先生。怎麼，你是新來的僕人嗎？

    
    
      [13]
      Albert. — Oui, Monsieur, depuis avant-hier.

      阿爾貝。——是的，先生，前天才來的。

    
    
      [14]
      Brizailles. — Ah ! dites donc, si M. Chandon-Géraud est avec son futur beau-père ou sa fiancée, ne le dérangez pas. Je le verrai tout à l’heure. Je déjeune ici.

      布里扎伊。——啊！對了，要是尚東-傑羅先生正陪著他未來的岳父或未婚妻，可別去打擾他。我等一下再見他。我就在這裡用午餐。

    
    
      [15]
      Albert. — Monsieur est avec son médecin, Monsieur.

      阿爾貝。——老爺正陪著醫生呢，先生。

    
    
      [16]
      Brizailles. — Son médecin ? Il est donc souffrant ?

      布里扎伊。——他的醫生？怎麼，他不舒服嗎？

    
    
      [17]
      Albert. — Monsieur a eu, cette nuit, un étourdissement.

      阿爾貝。——先生夜裡有點頭暈。

    
    
      [18]
      Brizailles. — Rien de grave ?

      布里扎伊。——沒什麼大礙吧？

    
    
      [19]
      Albert. — Oh ! non, Monsieur.

      阿爾貝。——喔！不會，先生。

    
    
      [20]
      (Il sort.)

      （他退場。）

    
    
      [21]
      Eh ! mais voilà la petite d’Avremesnil.Vous êtes charmante, mademoiselle…

      哎呀！這不是達弗梅斯尼爾家的小姐嗎？小姐，您真迷人……

    
    
      [22]
      Scène II

      第二場

    
    
      [23]
      Brizailles, puis Georges

      布里扎伊，隨後喬治上

    
    
      [24]
      Brizailles. — Voyons… qu’est-ce qu’il y a de changé ici ? Tiens, c’est nouveau, ça. Très joli… un bouddha. (Avisant une photographie.) Eh ! mais voilà la petite d’Avremesnil, la future madame Chandon-Géraud… Bonjour ! Vous êtes charmante, mademoiselle… vous avez de la race, vous êtes fille d’ambassadeur, vous dansez très bien ; j’ai même été un peu amoureux de vous. Vous épousez un brave garçon, un secrétaire d’ambassade, bonne noblesse républicaine… notre noblesse à trait d’union… et puis si riche !… C’est vrai que j’ai été amoureux de vous. En avons-nous dansé des bostons ensemble !

      布里扎伊。——我看看……這裡有什麼變了？咦，這是新的嘛。真漂亮……一尊佛像。（注意到一張照片。）咦！這不是達弗雷梅斯尼爾家的小姐，尚東—傑羅未來的新娘嗎……妳好！小姐，妳真迷人……妳有氣質，是大使的女兒，舞又跳得好；我當年甚至還有點愛上妳呢。妳要嫁的是個好青年，一位大使館祕書，共和派的名門……我們那種帶連字號的貴族……而且又那麼有錢！……說真的，我當年真愛過妳。我們一起跳過多少次波士頓華爾滋啊！

    
  
    書名頁
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      [25]
      Georges, entrant. — Brizailles ! Qu’est-ce que tu fais là ?

      喬治，進場。——布里扎伊！你在這兒幹嘛呢？

    
    
      [26]
      Brizailles. — Je flirtais avec ta fiancée. Bien content de te revoir, mon vieux, et je te félicite.

      布里扎伊。——我在跟妳的未婚妻調情呢。老兄，真高興再見到你，恭喜你啊。

    
    
      [27]
      Georges. — Oui, ça s’est fait là-bas, à Bombay. Je suis heureux. Je suis très heureux. D’ailleurs, tu la connais.

      喬治。——對，婚禮就在那邊辦的，在孟買。我好幸福，真的非常幸福。何況，你本來就認識她。

    
    
      [28]
      Brizailles. — Depuis que nous avons l’âge de sept ans.

      布里扎伊。——我們七歲那年就認識了。

    
    
      [29]
      Georges. — « Nous » est admirable ! Elle a encore tous ses cheveux, Dieu merci ! Mais dis donc, ça n’est pas pour me dire que tu ne viens pas déjeuner qu’on te voit de si bonne heure ?

      喬治。——這個「我們」用得真妙！謝天謝地，她那頭頭髮可是一根都沒少！我說啊，你一大早就跑來，該不會就是要告訴我你中午不吃飯了吧？

    
    
      [30]
      Brizailles. — Non. J’avais hâte de bavarder avec toi. Il y a quinze mois que je ne t’ai pas vu. Tu as une mine superbe. Tu n’as pas l’air malade.

      布里扎伊。——不是。我是急著想跟你聊聊。一晃十五個月沒見到你了。你氣色好得很，一點也不像生病的樣子。

    
    
      [31]
      Georges. — Malade ? Je n’ai jamais été malade.

      喬治。——生病？我從來沒生過病。

    
    
      [32]
      Brizailles. — Comment ? Tu n’étais pas tout à l’heure avec ton médecin ?

      布里扎伊。——怎麼？你剛才不是和你的醫生在一起嗎？

    
    
      [33]
      Georges. — Ah ! bon ! Mais non, mon vieux, je n’étais pas avec un médecin. C’était le secrétaire de Guerchard.

      喬治。——啊！對了！不是啦，老兄，那個人不是醫生，是蓋爾沙爾的祕書。

    
    
      [34]
      Brizailles. — De Guerchard, l’inspecteur de la Sûreté ? Est-ce que par hasard tu aurais reçu la visite d’Arsène Lupin ?

      布里扎伊。——是安全局探長蓋爾沙爾？該不會，亞森·羅蘋上過你家門了吧？

    
    
      [35]
      Georges. — Lupin ne se dérange pas pour si peu de chose. On ne m’a volé qu’une bague… mais j’y tenais. Figure-toi…

      喬治。——羅蘋可不會為這點小事大駕光臨。人家只偷了我一枚戒指……可我偏偏很珍愛它。你想想看……

    
    
      [36]
      (Le domestique entre.)

      （僕人走進來。）

    
    
      [37]
      Albert. — On demande Monsieur à l’appareil.

      阿爾貝。——有電話找老爺。

    
    
      [38]
      Georges. — C’est Mlle d’Avremesnil ?

      喬治。——是達弗雷米尼小姐嗎？

    
    
      [39]
      Albert. — Non, Monsieur, c’est la gouvernante. Monsieur a la communication.

      阿爾貝。——不是，老爺，是家庭女教師。老爺，請通話。

    
    
      [40]
      Georges. — C’est bien. Tu permets ? Allô ! c’est vous, mademoiselle Kritchnoff ? — Oui, oui, c’est moi… moi-même… oui, Germaine va venir ?… Oui, oui, j’attends, au revoir mademoiselle Kritchnoff ! La gouvernante est charmante aussi.

      喬治。——好。可以嗎？喂！是您嗎，克里奇諾夫小姐？——對，對，是我……我本人……對，熱爾曼娜馬上來？……好，好，我等著。再見，克里奇諾夫小姐！這位女教師也真迷人。

    
    
      [41]
      Brizailles. — Évidemment.

      布里扎伊。——一看便知。

    
    
      [42]
      Georges. — Germaine et moi, nous avons monté ce matin à cheval tous les deux… Mais il y a déjà deux heures que nous ne nous sommes vus. C’est long !

      喬治。——今天早上，我和熱爾曼娜一起去騎了馬……可是我們已經兩個鐘頭沒見面了。真難熬啊！

    
    
      [43]
      Brizailles. — Comme on voit bien que vous n’êtes pas encore mariés.

      布里扎伊。——瞧這樣子，就知道你們還沒結婚。

    
    
      [44]
      Georges. — Brizailles, vous êtes un goujat, mon garçon. Allô, oui, c’est moi… vous allez bien… oui, très bien… Pas trop fatiguée par le cheval… Comment ?… Si je viens toujours dîner ce soir ?… En voilà une question ! Je viendrai d’abord prendre le thé… Comment ?… oui… ah ! oui, je vous aime… non, je ne peux pas, il y a quelqu’un.

      喬治。——布里扎伊，你這傢伙真沒規矩。喂，對，是我……您好嗎……對，很好……騎馬騎得不累吧……什麼？……我今晚照樣去吃晚飯？……這還用問！我先過去喝下午茶……什麼？……對……啊！對，我愛妳……不行，我過不去，這兒有人。

    
    
      [45]
      Brizailles. — Tu sais, mon vieux, si je te dérange…

      布里扎伊。——老兄，要是我妨礙你了，你知道的……

    
    
      [46]
      Georges. — Oui, c’est une femme, une très jolie femme. Je vais lui passer l’appareil. Viens lui dire un mot.

      喬治。——對，是位女士，而且非常漂亮。我把聽筒交給她，你過來跟她說句話吧。

    
    
      [47]
      Brizailles, prenant les deux récepteurs et changeant sa voix. —

      布里扎伊拿起兩個聽筒，換了個嗓音。——

    
    
      [48]
      C’est un flirt de votre fiancé qui vous parle, mademoiselle. (Il rit.) Allô !… Qui je suis ? Jacques de Brizailles… Allô !… Si je veux conduire le cotillon le 15 ?… avec joie… un bal blanc ?… avec joie… je vous félicite, vous savez… vous allez être malheureuse comme les pierres… mais je vous félicite.

      跟您說話的，是您未婚夫的一位風流朋友，小姐。（他笑。）喂！……猜猜我是誰？雅克·布里扎伊……喂！……十五號的領舞，我樂不樂意？……樂意之至……白色舞會？……樂意之至……我恭喜您哪，妳知道嗎……妳以後可有得苦了……不過，我還是要恭喜妳。

    
    
      [49]
      Georges. — Dis donc, toi.

      喬治。——喂，你聽我說。
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      [50]
      Brizailles. — Rappelez-moi au souvenir de monsieur votre père… oui, je viendrai prendre le thé demain… merci beaucoup ! (Passant l’un des récepteurs à Georges.) Elle est charmante.

      布里扎伊。——請替我向令尊問好……好，我明天過去喝下午茶……多謝啦！（把一具聽筒遞給喬治。）她真迷人。

    
    
      [51]
      (Il garde l’autre récepteur.)

      （另一具聽筒他握在手裡。）

    
    
      [52]
      Georges. — Allô !… oui, c’est re-moi. Gentil garçon, oui ! Comment ! Et vous ? grand comme quoi ?… vous êtes un ange. (Brizailles rit.) Hein ? veux-tu lâcher le récepteur, toi ? Allô ! Non, c’est à Brizailles… Ne coupez pas, mademoiselle… vous déjeunez tout de suite ? Je vous téléphonerai après déjeuner… au revoir… Quoi ? Le Matin ? le journal Le Matin ? non pourquoi ? une lettre de Lupin ? À propos de votre père… une fumisterie ! je vais voir ça… à tout à l’heure… Elle est délicieuse. (Il sonne.) Bertaut, apportez-moi Le Matin… Tu as lu Le Matin, toi ?

      喬治。——喂！……對，還是我。好小夥子，是啊！什麼？您呢？長得高嗎？……您真是個天使。（布里扎伊笑。）喂！你把聽筒放開啦！喂！不，是布里扎伊……小姐，別掛斷……您馬上要用午餐？那我吃過飯再打給您……再見……什麼？《晨報》？就是《晨報》那家報紙？怎麼了？羅蘋的一封信？寫到令父的事……胡說八道！我來瞧瞧……待會兒見……她真是可愛極了。（他按鈴。）貝爾托，把《晨報》拿來給我……你看過《晨報》了嗎？

    
    
      [53]
      Brizailles. — Non, mais j’ai lu L’Écho de Paris.

      布里扎伊。——還沒有，不過我看了《巴黎回聲報》。

    
    
      [54]
      Bertaut. — Il y a un monsieur qui demande Monsieur.

      貝爾托。——有位先生要找老爺。

    
    
      [55]
      Georges. — Qui ça ?

      喬治。——哪一位？

    
    
      [56]
      Bertaut. — M. Henri Grécourt.

      貝爾托。——亨利·格雷庫爾先生。

    
    
      [57]
      Georges. — Oh ! mais, je crois bien.

      喬治。——哦！對，我想起來了。

    
    
      [58]
      Brizailles. — Il déjeune avec nous ?

      布里扎伊。——他要跟我們一起吃午飯嗎？

    
    
      [59]
      Georges. — Oui, tu le connais ?

      喬治。——認識啊，你認得他嗎？

    
    
      [60]
      Brizailles. — Intimement.

      布里扎伊。——熟得很。

    
    
      [61]
      Georges. — Sapristi ! Vous n’êtes pas brouillés, au moins ?

      喬治。——天哪！你們總沒鬧翻吧？

    
    
      [62]
      Brizailles. — Pas du tout ; il vient de faire un livre remarquable… immoral, mais remarquable.

      布里扎伊。——完全沒有；他剛出了本書，寫得真好……不道德，可是真了不起。

    
    
      [63]
      Georges. — Entrez, mon cher Grécourt. On vous accuse d’immoralité.

      喬治。——進來吧，親愛的格雷庫爾。聽說他們說你不道德呢。

    
    
      [64]
      Scène III

      第三場

    
    
      [65]
      Les mêmes, puis Grécourt, Faloise, Bergès

      同前，其後格雷庫爾、法洛瓦茲、貝爾熱斯上場

    
    
      [66]
      Grécourt, entrant. — C’est vous qui me débinez, Brizailles ?

      格雷庫爾進場。——布里扎伊，是你這小子在糟蹋我嗎？

    
    
      [67]
      Brizailles. — Au contraire. Je vous accuse d’immoralité. Je vous fais de la réclame. Mais, enfin, votre livre, Le vol à travers l’histoire, c’est l’apologie du vol… le vol désormais historique.

      布里扎伊。——恰恰相反。我是指控你不道德，是在替你做宣傳啊。不過話說回來，你那本《歷史中的竊盜》，分明是在為竊盜辯護……從此竊盜也成了歷史。

    
    
      [68]
      Georges, qui a sonné. — Un apéritif avant déjeuner ? Nous ne déjeunons que dans une demi-heure.

      喬治，按了鈴。——午餐前先來點開胃酒？我們還要半小時才開飯。

    
    
      [69]
      Grécourt. — Je ne m’éloignerai pas avec dédain d’un verre de porto.

      格雷庫爾。——來杯波特酒，我倒是不客氣了。

    
    
      [70]
      Georges, à Brizailles. — Et toi ?

      喬治，問布里扎伊。——你呢？

    
    
      [71]
      Brizailles. — Whisky and soda !

      布里扎伊。——威士忌蘇打！

    
    
      [72]
      Bertaut, entrant. — Voici Le Matin, Monsieur.

      貝爾托，上場。——先生，您的《晨報》。

    
    
      [73]
      Georges. — Merci. Apportez du porto et du whisky.

      喬治。——謝謝。去拿點波特酒和威士忌來。

    
    
      [74]
      Grécourt. — Ah ! Dites-donc, à propos de journaux, avez-vous lu Le Figaro ?

      格雷庫爾。——啊！對了，說到報紙，你看過今天的《費加洛報》嗎？

    
  
    ◂ 前頁
    下頁 ▸
  

    
      [75]
      Georges. — Non. Pourquoi ?

      喬治。——沒有。怎麼了？

    
    
      [76]
      Grécourt. — Il y a une lettre d’Arsène Lupin.

      格雷庫爾。——報上登了一封亞森·羅蘋的信。

    
    
      [77]
      Georges. — Dans Le Figaro aussi ? Justement ma fiancée vient de me téléphoner que dans Le Matin…

      喬治。——《費加洛報》也有？我未婚妻剛打電話給我，說《晨報》上就有一封……

    
    
      [78]
      Grécourt. — Allons donc, vous n’aviez pas lu l’article ? Il concerne votre futur beau-père. (Il tire Le Figaro de sa poche.) La lettre est d’ailleurs tout à fait bien, nette, insolente. Si Lupin n’est pas un mythe…

      格雷庫爾。——不會吧，你沒讀到那篇文章？說的就是你未來的岳父。（他從口袋裡掏出《費加洛報》。）再說，這封信寫得可好了，俐落，又夠嗆。如果羅蘋不是個虛構人物……

    
    
      [79]
      Brisaille, l’interrompant. — Lupin n’existe pas. C’est la création d’un fumiste.

      布里扎伊，打斷他的話。——羅蘋根本不存在，是騙子瞎編出來的。

    
    
      [80]
      Georges. — Il n’y a pas de fumiste sans feu.

      喬治。——無風不起浪，騙子也一樣。

    
    
      [81]
      Grécourt. — Si Lupin et ses exploits sont réels, ce voleur-là serait de tous ceux que j’ai étudiés, le plus audacieux et le plus extraordinaire… Tenez, lisez la lettre à haute voix… j’aurai plaisir à l’entendre.

      格雷庫爾。——如果羅蘋和他的事蹟都是真的，那這個竊賊在我研究過的所有案子裡，可算最大膽、最離奇的一個……來，你把信念出來……我倒想聽聽。

    
    
      [82]
      Georges, lisant. — « Monsieur le Rédacteur en chef… Il y a un an… »

      喬治，讀信。——「總編先生台鑒……一年前……」

    
    
      [83]
      Bertaut, entrant. — M. Jean de Faloise…

      貝爾托，上場。——讓·法洛瓦茲先生駕到……

    
    
      [84]
      Faloise, entrant. — Dis donc, mon vieux… Ah ! bonjour Brizailles. (À Grécourt.) Monsieur…

      法洛瓦茲上場。——喂，老兄……啊！你好，布里扎伊。（向格雷庫爾）先生，這位是……

    
    
      [85]
      Georges. — Le baron Jean de Faloise, notre aéronaute national… M. Henri Grécourt, notre grand romancier.

      喬治。——這位是讓·德·法洛瓦茲男爵，我們的國家飛行家……這位是亨利·格雷庫爾先生，我們偉大的小說家。

    
    
      [86]
      Faloise. — Oh ! Monsieur, j’ai lu votre livre… admirable ! Mais il manque un chapitre. Le chapitre d’Arsène Lupin. (À Georges.) Tu as lu Le Gaulois ? Pourquoi riez-vous ?

      法洛瓦茲。——噢！先生，您的書我讀過了……精彩極了！只是還少一章，亞森·羅蘋的那一章。（向喬治）《高盧人報》你看了沒有？你們笑什麼？

    
    
      [87]
      Georges. — Justement, j’allais lire la lettre d’Arsène Lupin dans Le Matin. Elle est aussi dans Le Gaulois ?

      喬治。——說得正是，我正要讀《晨報》上亞森·羅蘋的那封信。《高盧人報》也登了嗎？

    
    
      [88]
      Faloise, tirant Le Gaulois de sa poche. — Elle est épatante.

      法洛瓦茲從口袋裡掏出《高盧人報》。——寫得可精采了。

    
    
      [89]
      Tous trois. — « M. le Rédacteur en chef… »

      三人齊聲。——「親愛的總編先生……」

    
    
      [90]
      Brisailles. — Ah ! non, tirons au sort.

      布里扎伊。——啊！不行，還是抽籤吧。

    
    
      [91]
      Albert, annonçant. — M. Bergès.

      阿爾貝，通報。——貝爾熱斯先生。

    
    
      [92]
      Georges. — Ah ! voici notre escrimeur. Tu n’as tué personne, ce matin ? Vous vous connaissez ?

      喬治。——啊！我們的劍客來了。今天早上沒殺人吧？兩位認識嗎？

    
    
      [93]
      Tous. — Oui, certainement.

      眾人。——認識，當然認識。

    
    
      [94]
      Bergès, à Faloise. — Je crois, monsieur, que j’ai eu l’honneur d’être témoin contre vous dans un duel.

      貝爾熱斯，向法洛瓦茲。——先生，我想我曾有幸在一場決鬥中，當過您那一方的對造證人。

    
    
      [95]
      Faloise. — Vous confondez, monsieur, vous m’avez bel et bien flanqué un coup d’épée.

      法洛瓦茲。——您記錯了，先生，您可是結結實實賞了我一劍呢。

    
    
      [96]
      Bergès. — Oh ! Je vous demande pardon !

      貝爾熱斯。——喔！真不好意思，請您多多包涵！

    
    
      [97]
      Georges, à Grécourt. — Eh bien, cet article ? (À Bergès.) Il paraît qu’il y a un article sensationnel, aujourd’hui.

      喬治，對格雷庫爾。——喂，那篇文章寫好了嗎？（對貝爾熱斯。）聽說今天出了一篇很聳動的文章。

    
    
      [98]
      Bergès. — Oh ! la ! la ! J’en ai un autre à vous offrir.

      貝爾熱斯。——哎呀！哎呀！我這兒還有另一篇要給各位看呢。

    
    
      [99]
      Tous. — Ah ! Lequel ?

      眾人。——啊！哪一篇？
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      [100]
      Bergès. — Dans Le Journal. (Tirant Le Journal de sa poche.) Vous n’avez pas lu Le Journal ? Une lettre d’Arsène Lupin. (Il lit.) « M. le Rédacteur en chef… » (On se tord.) Qu’est-ce que vous avez ?

      貝爾熱斯。——在《日報》上。（從口袋裡掏出《日報》。）怎麼，你們沒看今天的《日報》？上頭有亞森·羅蘋寫的一封信。（他念起來。）「總編輯先生……」（眾人笑得東倒西歪。）怎麼了，你們這是怎麼了？

    
    
      [101]
      Grécourt. — Alors, quoi, c’est une circulaire ?

      格雷庫爾。——怎麼，這是張通告囉？

    
    
      [102]
      Georges. — Grécourt, toi qui fais des conférences. Lis-nous ça de ta voix d’or.

      喬治。——格雷庫爾，你不是常上台演講嗎？快用你那副金嗓子，念給我們聽聽。

    
    
      [103]
      (Bertaut, le maître d’hôtel, apporte les apéritifs.)

      （旅館侍者領班貝爾托端上開胃酒。）

    
    
      [104]
      Georges. — Tiens, voilà le verre d’eau, voilà le tapis vert.

      喬治。——喏，這杯是水，這片是綠地毯。

    
    
      [105]
      Bertaut. — Pardon, Monsieur, Monsieur n’a pas lu Le Petit Journal ?

      貝爾托。——抱歉，先生，您沒看《小日報》嗎？

    
    
      [106]
      Georges. — Non, pourquoi ?

      喬治。——沒有，怎麼了？

    
    
      [107]
      Bertaut. — Il y a une lettre qui concerne Son Excellence, le futur beau-père de Monsieur. (Commençant à lire.) « M. le Rédacteur en chef… »

      貝爾托。——有一封信，是關於閣下的——就是先生未來的岳父大人。（開始念。）「總編輯先生……」

    
    
      [108]
      (On rit.)

      （眾人笑。）

    
    
      [109]
      Georges. — Ah ! M. Bertaut, non !

      喬治。——啊！貝爾托先生，別念！

    
    
      [110]
      Bertaut. — Bien, Monsieur.

      貝爾托。——好的，先生。

    
    
      [111]
      (Il sort.)

      （他退場。）

    
    
      [112]
      Faloise. — C’est inouï, et je suis sûr que la lettre est aussi dans le Gil Blas, dans La Libre Parole, dans Le Petit Parisien, dans Comœdia… quel arriviste, ce Lupin !

      法洛瓦茲。——簡直匪夷所思！我敢肯定，那封信也登在《吉爾·布拉斯》、《自由言論報》、《小巴黎人報》、《高蒙迪亞》上……這個羅蘋，真是個鑽營之徒！

    
    
      [113]
      Grécourt. — Je lis ?

      格雷庫爾。——要我念嗎？

    
    
      [114]
      Tous. — On écoute.

      眾人。——你念吧，我們聽著。

    
    
      [115]
      Grécourt, lisant. — « M. le Rédacteur en chef. Vous voudrez bien excuser la longueur de cette missive, mais je crois opportun de préciser certains faits. D’ailleurs, dût cette illusion être trop flatteuse pour moi, j’ai l’impression que ma prose n’est pas trop désagréable à vos lectrices. » Hein ?

      格雷庫爾，讀信。——「總編先生：這封信篇幅冗長，還請您見諒。不過，有些事實我認為有必要說清楚。況且，就算這種錯覺對我來說未免太過自誇，我總覺得我的文章，您的女讀者們讀來還不算太乏味。」嘿？

    
    
      [116]
      Georges. — Quel cabot !

      喬治。——好一個愛現的傢伙！

    
    
      [117]
      Grécourt, continuant. — « … Voici les faits : ayant appris, il y a un an, que M. le comte d’Avremesnil, chargé de représenter la France au Congrès de Bombay, rapporterait, à la fin de sa mission, un diadème, cadeau royal du rajah au président de la République, il me vint un scrupule. En effet, à ce diadème, disait-on, resplendissent les plus merveilleuses émeraudes qui soient au monde. Justement inquiet… » Inquiet est un chef-d’œuvre !…

      格雷庫爾，續讀。——「……事情是這樣的：一年前，我聽說德·阿夫勒米尼伯爵奉命代表法國出席孟買會議，任期滿後將帶回一頂王冠，那是王公獻給共和國總統的皇家禮物。我便心生疑慮。據說，那頂王冠上鑲著舉世最美麗無雙的祖母綠。我正為此深感不安……」不安這兩個字，真是妙筆！……

    
    
      [118]
      Tous. — Continuez ! Continuez !…

      眾人。——繼續念！繼續念！……

    
    
      [119]
      Grécourt. — « Justement inquiet, j’écrivis au président de la République la lettre suivante : « Monsieur le Président, mon patriotisme tant de fois mis à l’épreuve… » Je trouve ça charmant.

      格雷庫爾。——「懷著這份不安，我就寫了下面這封信給共和國總統：「總統先生，我這顆屢經考驗的愛國心……」我覺得寫得真是漂亮。

    
    
      [120]
      Georges. — Mais, continue ! On dirait que c’est toi qui l’as écrite.

      喬治。——快繼續念啊！聽起來簡直像你自己寫的。

    
    
      [121]
      Tous. — La lettre.

      眾人。——那封信。

    
    
      [122]
      Grécourt. — « … tant de fois mis à l’épreuve, s’épouvante à l’idée qu’un diadème, destiné à figurer un jour dans notre musée national du Louvre, puisse être dérobé à la France… »

      格雷庫爾。——「……屢次受到考驗，一想到那頂將來要放進我們羅浮宮國家博物館的頭冠，有可能被人從法國偷走，就嚇得渾身發抖……」

    
    
      [123]
      Brizailles. — Vive l’armée.

      布里扎伊。——軍隊萬歲。

    
    
      [124]
      Grécourt. — « Il n’y a qu’une personne, par ce temps d’immoralité à outrance, qui soit capable de vous rapporter ce diadème en bon état, et, à coup sûr, ce n’est point ce parfait honnête homme, mais un point c’est tout. J’ai cité M. le comte d’Avremesnil. »

      格雷庫爾。——「在這種道德敗壞到極點的年代，只有一個人能把這頂頭飾完好無缺地還給你們，而且我可以打包票，絕對不是那位正人君子，就這樣。我說的就是阿夫雷米尼伯爵先生。」
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      [125]
      (On rit.)

      （眾人又是一陣笑。）

    
    
      [126]
      Georges, se levant. — Je vous en prie. Ce n’est pas drôle. (À Grécourt.) Non, ne ris pas, mon vieux.

      喬治站起身。——拜託，別笑了，這一點都不好笑。（對格雷庫爾。）說真的，別笑，老兄。

    
    
      [127]
      Grécourt. — « Si vous vous refusez avec un parti pris qui, prenez garde, devient de l’obstination à vous passer de mes services, je vous prouverai qu’on ne peut impunément s’en priver et je m’offrirai ce diadème… vous savez ce que cela veut dire… Veuillez avoir la bonté de me répondre dans les vingt-quatre heures, à mon adresse ordinaire : M. Arsène Lupin. France. » Je trouve ça délicieux.

      格雷庫爾。——「你要是還死不改口，一意孤行——注意，這可就要變成固執了——硬是不肯讓我幫忙，那我就會讓你知道，這種忙可不是白放著不要也沒事的，我乾脆自己把這頂頭飾拿下……你懂這話的意思吧……請在二十四小時內回信給我，寄到我慣常的地址：亞森·羅蘋先生。法國。」我覺得這信實在妙透了。

    
    
      [128]
      Georges. — C’est lui qui l’a écrite !

      喬治。——信是他寫的！

    
    
      [129]
      Grécourt. — « Cette lettre, chose paradoxale, étant demeurée sans réponse, je me suis vu forcé d’adresser au président de la République le billet suivant : « Monsieur le Président, M. d’Avremesnil est arrivé à Paris, il y a huit jours. M. Balsan, secrétaire d’ambassade, en ce moment porteur du fameux diadème, arrivera à Paris, le 14 mars, à 6 heures du soir. J’ai le regret de vous informer que le 14, à minuit, le diadème sera en ma possession. Ne vous en prenez qu’à vous-même, car il y a quelques mois, je vous en eusse fait cadeau volontiers contre la croix de la Légion d’honneur, que je pense avoir mieux méritée que certains couturiers, autres gens de lettres. »

      格雷庫爾。——「這封信，說來奇怪，竟然沒得到半點回音，我不得已只好向共和國總統遞交下面這張便條：『總統先生，阿夫雷米尼先生八天前到了巴黎。巴爾桑先生，大使館祕書，現在正帶著那頂大名鼎鼎的頭飾，三月十四日晚上六點抵達巴黎。我很遺憾地通知您，十四日午夜，這頂頭飾就會落入我手中。您只能怪您自己，因為幾個月前，我本來很樂意把它當禮物送給您，只求換一枚榮譽軍團勳章——我想，這枚勳章我可比某些裁縫師、某些文人更配得上。』」

    
    
      [130]
      Georges. — Ça, c’est drôle ! ça c’est franchement drôle !

      喬治。——這好笑！這實在太好笑了！

    
    
      [131]
      Grécourt, continuant. — « … autres gens de lettres et diplomates… » Il y a diplomates, mon vieux.

      格雷庫爾，繼續念。——「……還有些文人外交家……」你看，這裡就提到外交官了，老兄。

    
    
      [132]
      Georges. — Oui, enfin, tout ça, c’est quelqu’un qui a voulu être désagréable au père de ma fiancée.

      喬治。——是啊，反正這些話，都是有人存心要讓我未婚妻的父親難堪。

    
    
      [133]
      Brizailles. — Mais oui, il n’a jamais existé, ce Lupin.

      布里扎伊。——可不是嘛，那個羅蘋根本就沒這號人物。

    
    
      [134]
      Faloise. — C’est un bruit que fait courir la police, quand elle ne sait plus à quel saint se vouer.

      法洛瓦茲。——那是警察放出的風聲，等他們走投無路的時候，就搬出來用。

    
    
      [135]
      Georges. — Et cela fait le bonheur des apaches. Quand Lupin paraît, les surins dansent.

      喬治。——這可讓阿帕契幫樂得不得了。羅蘋一出現，刀子就飛舞起來。

    
    
      [136]
      Faloise. — Donnez-nous aujourd’hui notre Lupin quotidien.

      法洛瓦茲。——來吧，今天給我們上一份家常羅蘋。

    
    
      [137]
      Brizailles. — Pour moi, Lupin, c’est comme Jacques l’éventreur, comme tous ces gigolos-là, une série de crimes que l’incurie de notre République…

      布里扎伊。——依我看，羅蘋就跟開膛手傑克一樣，跟那幫花蝴蝶一樣，全是憑空編出來的一串罪行，是我們共和國的怠忽職守……

    
    
      [138]
      Bergès. — Bravo !

      貝爾熱斯。——說得好！

    
    
      [139]
      Brizailles. — « … et la superstition des foules attribuent au même état légendaire. »

      布里扎伊。——「……再加上群眾的迷信，全都被算在同一個傳說人物頭上。」

    
    
      [140]
      Tous. — Voilà.

      眾人。——正是。

    
    
      [141]
      Faloise. — Pourquoi conduis-tu des cotillons ? Tu devrais être orateur.

      法洛瓦茲。——你何必去帶康康舞？真該去當演說家才對。

    
    
      [142]
      Grécourt. — Comparer Lupin à Jacques l’éventreur, c’est formidable !

      格雷庫爾。——拿羅蘋跟開膛手傑克相比，這比喻實在太妙了！

    
    
      [143]
      Bergès. — Ça, c’est vrai. Lupin n’a jamais assassiné.

      貝爾熱斯。——這話不假。羅蘋從沒殺過人。

    
    
      [144]
      Faloise. — Il n’a même jamais tué quelqu’un en duel.

      法洛瓦茲。——他連決鬥都沒殺過人。

    
    
      [145]
      Georges. — Tu crois à l’existence de Lupin, toi ?…

      喬治。——你倒是相信羅蘋存在啊？……

    
    
      [146]
      Grécourt. — Oui, j’y crois. Il annonce qu’il prendra le diadème, je crois sa menace sincère. Il annonce qu’après cela il prendra La Joconde.

      格雷庫爾。——是的，我相信。他放話要取走頭冠，我看他是來真的。接著還說，事成之後要再取走《蒙娜麗莎》。

    
    
      [147]
      Georges. — Hum !…

      喬治。——哼！……

    
    
      [148]
      Faloise. — C’est vrai… j’ai lu cette fumisterie dans les journaux.

      法洛瓦茲。——真的……這鬼扯我在報上讀過。

    
    
      [149]
      Georges. — La Joconde du Musée du Louvre… Et, malgré ça, tu crois en Lupin ?

      喬治。——羅浮宮的《蒙娜麗莎》……話雖如此，你還是相信羅蘋？
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      [150]
      Grécourt. — Oui.

      格雷庫爾。——是啊。

    
    
      [151]
      Brizailles, Déclamant. — Moi, je crois en Lupin comme je crois en Dieu…

      布里扎伊，（高聲朗誦狀）——我信羅蘋，就像信上帝一樣……

    
    
      [152]
      Le nom du Terre-Neuve,ou je brise cette potiche !

      以紐芬蘭犬之名發誓，不然我就砸了這花瓶！

    
    
      [153]
      Georges. — C’est son rôle. Il vient de faire un livre sur les voleurs ; Lupin lui donne de l’actualité.

      喬治。——這本來就是他的角色。他剛出了一本講竊賊的書；有了羅蘋，話題正好趕得上時事。

    
    
      [154]
      Grécourt. — Laissez-moi donc tranquille… Vous nieriez l’existence de Napoléon ?

      格雷庫爾。——別鬧了，讓我清靜點吧……照你們說法，連拿破崙的存在你們也要否認？

    
    
      [155]
      Faloise. — Elle est bonne !

      法洛瓦茲。——真虧你說得出這種話！

    
    
      [156]
      Grécourt. — Parfaitement. C’est un principe chez vous ! Dès qu’il y a un être qui sort un peu de l’ordinaire, qui a de l’allure, qui vous dépasse, ou bien vous le blaguez, ou bien vous le niez. Vous avez des âmes veules, médiocres… vous êtes pourris de littérature… vous puez le scepticisme… Et d’abord vous ne croyez à rien…

      格雷庫爾。——沒錯，這就是你們的原則！只要有人稍微與眾不同，有點氣派，強過你們，你們就嘲笑他，不然就否認他。你們的靈魂又懦弱又平庸……滿腦子都被文學泡爛了……一股懷疑論的臭味……說到底，你們什麼都不信……

    
    
      [157]
      Georges. — Et toi ?

      喬治。 —— 那你呢？

    
    
      [158]
      Grécourt. — Vous ne croyez pas à la guerre et vous êtes tous ébahis quand elle vous tonne dessus, vous ne croyez pas à l’amour… ; vous ne croyez pas à l’héroïsme… vous ne croyez pas aux vrais duels.

      格雷庫爾。 —— 你們不相信戰爭，等它轟隆一聲落到頭上，又一個個目瞪口呆；你們不相信愛情……不相信英雄主義……也不相信真正的決鬥。

    
    
      [159]
      Bergès. — Ah ! pardon !

      貝爾熱斯。 —— 啊！抱歉！

    
    
      [160]
      Grécourt. — Enfin, vous êtes des êtres trop intelligents, trop raffinés, trop cultivés, de sorte que vous ne comprenez plus rien à notre époque et que vous niez ce produit synthétique de notre temps, cette résultance, cette évidence, ce document : Arsène Lupin !

      格雷庫爾。 —— 說到底，你們這些人實在太聰明、太講究、太有教養，對我們這個時代反而一點也不懂了。你們否定這個時代的綜合產物，這個必然結果，這個明證，這份文件：亞森·羅蘋！

    
    
      [161]
      Georges. — Mais, enfin, où sont tes preuves ? Sur quoi fondes-tu ta croyance en Lupin ?

      喬治。 —— 可是，證據到底在哪裡？你憑什麼相信羅蘋？

    
    
      [162]
      Grécourt. — Sur ses actes, mon chéri, sur les actes qu’on lui attribue, dont il se vante et qu’on peut constater… Il y a là, comment dirais-je… une marque de fabrique, un procédé nouveau et qui lui est propre.

      格雷庫爾。 —— 憑他的行為，親愛的，憑他的行為。那些事蹟，大家都算在他頭上，他自己也引以為傲，而且是可以查證的……這裡頭有一種，我該怎麼說呢……一種商標，一種嶄新而專屬於他的手法。

    
    
      [163]
      Brizailles. — Un manque de procédés, plutôt.

      布里扎伊。 —— 倒不如說，是他根本沒有手法。

    
    
      [164]
      Grécourt. — Prenez chacune de ses aventures, prenez son évasion de la Santé, prenez l’affaire Cahorn, vous retrouverez toujours une certaine manière d’agir, dont je ne saisis pas encore le secret, mais qui est comme une signature très personnelle et tout à fait inimitable.

      格雷庫爾。 —— 隨便挑一樁他的事蹟來看，桑特監獄脫逃也好，卡奧恩案也好，你總會發現某種做事的方式。箇中祕訣我還沒摸透，但那就像一種極具個人色彩、任誰也模仿不來的簽名。

    
    
      [165]
      Bergès. — Il y a du vrai…

      貝爾熱斯。 —— 有道理……

    
    
      [166]
      Grécourt. — C’est une sorte de pression exercée sur la victime choisie, tout un ensemble de travaux d’approche….

      格雷庫爾。 —— 先給選定的受害者施加壓力，再一步步接近，全套手段就這麼來的……

    
    
      [167]
      Faloise. — Oui, mais…

      法洛瓦茲。——對啊，可是……

    
    
      [168]
      Grécourt. — Un investissement progressif de l’ennemi… du bluff, du battage, bref, tout un système de combinaisons obscures, lointaines, enchevêtrées, mais qui, toutes, ont ce caractère commun de forfanterie calculée, de certitude prétentieuse et mathématique… Vous me demandiez mes preuves… les voilà. Et puis, quoi ! peut-être le connaissions-nous tous… N’a-t-on pas prétendu que Lupin n’était autre que d’Arbelles !

      格雷庫爾。——這是敵人一步步的包圍……先唬人、再造勢。總之，就是一整套計謀，隱密、迂遠、盤根錯節，但全都有一個共同點：經過算計的虛張聲勢，還有那種自負而精確的篤定……你不是要我提出證據嗎……證據就在這裡。再說，搞不好我們全都認識他……不是有人說過，羅蘋就是達爾貝勒嗎！

    
    
      [169]
      Bergès. — D’Arbelles ! Édouard d’Arbelles !

      貝爾熱斯。——達爾貝勒！愛德華·達爾貝勒！

    
    
      [170]
      Grécourt. — Oui.

      格雷庫爾。——是啊。

    
    
      [171]
      Georges. — D’Arbelles ! Mais j’ai connu d’Arbelles !

      喬治。——達爾貝勒！可是我認識達爾貝勒呀！

    
    
      [172]
      Faloise. — Moi aussi. Et c’est vrai qu’il avait mauvaise réputation. Il a été blackboulé au Jockey.

      法洛瓦茲。——我也是。他的名聲的確不好，連賽馬俱樂部都把他刷掉了。

    
    
      [173]
      Grécourt. — Musset aussi.

      格雷庫爾。——繆塞也被刷掉了。

    
    
      [174]
      Bergès. — D’Arbelles ! n’était-ce pas ce très jeune homme, menant grand train, fort pâle, joli garçon et qui ressemblait à d’Andrésy ?

      貝爾熱斯。——達爾貝勒！不就是那個年輕人嗎？年紀很輕，生活豪奢，臉色蒼白，長得俊俏，跟丹德雷西像得很。
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      [175]
      Grécourt. — Oui, il y avait entre eux une ressemblance extraordinaire et tous deux étaient à la mode. Un beau jour, il y a près de dix ans, d’Arbelles s’est évaporé. Le lendemain, un mandat d’amener a été lancé contre lui… On l’a poursuivi jusqu’en Australie. Et, le jour où on a mis la main dessus, on s’aperçut qu’on avait arrêté… devinez qui ?

      格雷庫爾。——對，兩人相像得驚人，而且都是當紅的人物。將近十年前的某一天，達爾貝勒突然人間蒸發。第二天，警方就對他發出拘捕令……一路追到澳洲。抓到人的那一刻，大家才發現，逮捕到的竟是……你猜是誰？

    
    
      [176]
      Brizailles. — Alphonse XIII.

      布里扎伊。——阿方索十三世。

    
    
      [177]
      Grécourt. — Non. Mais d’Andrésy.

      格雷庫爾。——不對。是丹德雷西。

    
    
      [178]
      Georges. — Hein ?

      喬治。——嗯？

    
    
      [179]
      Bergès. — Ce pauvre d’Andrésy ! Il a dû en faire une grimace ! Il était très lié avec d’Arbelles.

      貝爾熱斯。——可憐的丹德雷西！他聽了臉色肯定很難看！他和達爾貝勒交情很深。

    
    
      [180]
      Georges. — Ah ! Ils étaient très liés ?

      喬治。——喔！他們倆很熟嗎？

    
    
      [181]
      Brizailles. — Mais, au fait, qu’est-ce qu’il est devenu ?

      布里扎伊。——話說回來，他後來怎麼樣了？

    
    
      [182]
      Faloise. — Qui ça ? d’Arbelles ou d’Andrésy ?

      法洛瓦茲。——誰啊？達爾貝勒，還是丹德雷西？

    
    
      [183]
      Brizailles. — D’Andrésy. D’Arbelles n’est pas intéressant.

      布里扎伊。——丹德雷西。達爾貝勒那個人沒什麼好說的。

    
    
      [184]
      Grécourt. — À moins qu’il ne soit Lupin.

      格雷庫爾。——除非他根本就是羅蘋。

    
    
      [185]
      Faloise. — D’Andrésy est mort, du moins, on me l’a dit.

      法洛瓦茲。——丹德雷西死了，至少聽說是這樣。

    
    
      [186]
      Bergès. — Moi, on m’a dit que s’étant introduit dans un harem, il avait enlevé la femme d’un pacha !

      貝爾熱斯。——我呢，聽說他潛進一座後宮，把一位帕夏的妻子拐走了！

    
    
      [187]
      Brizailles. — Moi, on m’a dit qu’en chassant le buffle, il avait rencontré un tigre et que c’est du tétanos qu’il était mort. (À Georges.) Pourquoi ris-tu ?

      布里扎伊。——我呢，聽說他獵水牛的時候碰上一頭老虎，最後死於破傷風。（對喬治。）你笑什麼？

    
    
      [188]
      Grécourt. — Moi, on m’a assuré qu’il avait découvert une mine d’or. Je le tiens d’un ami de sa famille.

      格雷庫爾。——我呢，有人跟我打包票，說他發現了一座金礦。這消息來自他家的一位朋友。

    
    
      [189]
      Faloise. — D’ailleurs, elle est très bien, sa famille. D’Andrésy est le neveu du duc de Charmerace.

      法洛瓦茲。——況且，他的家世很體面。丹德雷西正是夏爾梅拉斯公爵的外甥。

    
    
      [190]
      Bergès. — Oui, mais aucune fortune. Je me suis même laissé dire que c’était là la cause de son départ.

      貝爾熱斯。——是啊，可他就是沒什麼財產。我甚至聽人說，他離家正是為了這個。

    
    
      [191]
      Brizailles. — Eh bien moi, on m’a dit plus fort.

      布里扎伊。——嘿，我聽來的可更驚人。

    
    
      [192]
      Tous. — Quoi ?

      眾人。——什麼？

    
    
      [193]
      Brizailles. — Je ne me rappelle plus, mais c’était effrayant.

      布里扎伊。——我記不得了，反正真是嚇人。

    
    
      [194]
      Grécourt. — En tout cas, il a disparu de la circulation. Un Parisien de moins… Dis donc, Georges, avec tout ça, on meurt de faim.

      格雷庫爾。——反正，他已經從人間消失了。巴黎又少了個人……喂，喬治，光顧著聊這些，我們都快餓死了。

    
    
      [195]
      Tous. — Oui.

      眾人。——是啊。

    
    
      [196]
      Brizailles. — Si on se mettait à table.

      布里扎伊。——我們不如先入席吧。

    
    
      [197]
      Georges. — Impossible ! J’attends quelqu’un.

      喬治。——不行！我在等人。

    
    
      [198]
      Grécourt. — Qui ça ?

      格雷庫爾。——到底是誰？

    
    
      [199]
      Georges. — Il n’est pas ruiné, il n’a pas enlevé de femme turque, il n’a pas attrapé le tétanos avec un tigre, et il est généralement exact.

      喬治。——他沒破產，沒綁走土耳其女人，破傷風也不是跟老虎鬧出來的，而且他一向準時。
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      [200]
      Grécourt. — Tu te f… de nous ?

      格雷庫爾。——你在耍我們？

    
    
      [201]
      Georges. — Je l’ai vu pour la dernière fois au Thibet, il y a six mois. Et il m’a dit : Je viendrai déjeuner chez vous, le lundi 1er mars, à une heure un quart.

      喬治。——我上次見到他，是六個月前在西藏。他對我說：三月一日星期一，我會到你家吃午飯，一點一刻到。

    
    
      [202]
      Brizailles. — Le nom du Juif errant ?

      布里扎伊。——流浪猶太人的名字？

    
    
      [203]
      Georges. — C’est mon meilleur ami.

      喬治。——他是我最好的朋友。

    
    
      [204]
      Tous. — Merci.

      眾人。——謝謝。

    
    
      [205]
      Georges. — Du moins, je devrais être son meilleur ami. Il m’a sauvé la vie.

      喬治。——至少，我本該算他最好的朋友。他救過我一命。

    
    
      [206]
      Tous. — Qui est-ce ?

      眾人。——他到底是誰？

    
    
      [207]
      Georges. — Seulement, il est si mystérieux, si distrait…

      喬治。——只是他實在太神祕、太心不在焉了……

    
    
      [208]
      Brizailles. — Le nom du Terre-Neuve, ou je brise cette potiche.

      布里扎伊。——快說出紐芬蘭號的名字，不然我就砸了這個瓷瓶。

    
    
      [209]
      Georges. — Ah ! non, ne la casse pas. C’est d’Andrésy.

      喬治。——啊！別打破它！那是丹德雷西的。

    
    
      [210]
      Brizailles. — Oh !

      布里扎伊。——哎喲！

    
    
      [211]
      (Il laisse tomber la potiche.)

      （他一鬆手，瓷瓶掉了下去。）

    
    
      [212]
      Georges. — Animal !

      喬治。——畜生！

    
    
      [213]
      Bergès. — D’Andrésy ! Il n’est donc pas mort ?

      貝爾熱斯。——丹德雷西！他居然沒死？

    
    
      [214]
      Georges, ramassant les débris. — Une potiche unique.

      喬治撿起碎片。——世上僅此一件的瓷瓶。

    
    
      [215]
      Grécourt. — Et il vient déjeuner ?

      格雷庫爾。——所以他還要來吃午飯？

    
    
      [216]
      Brizailles. — Et il t’a sauvé la vie ?

      布里扎伊。——他還救過你的命？

    
    
      [217]
      Grécourt. — Raconte-nous l’histoire.

      格雷庫爾。——說來聽聽嘛。

    
    
      [218]
      Georges. — Vous n’y croiriez pas. À Paris, ça a l’air idiot.

      喬治。——你們不會相信的。這種事在巴黎講出來，聽起來蠢得很。

    
    
      [219]
      Tous. — Mais non…

      眾人。——哪會啦……

    
    
      [220]
      Georges. — Et puis, ça m’est désagréable… vous savez que je ne suis pas lâche… eh bien, je n’ai jamais eu peur comme ça.

      喬治。——再說，這事說出來我也覺得難堪……你們知道我不是膽小鬼……唉，我從來沒那樣害怕過。

    
    
      [221]
      Faloise. — Tu nous mets l’eau à la bouche.

      法洛瓦茲。——你這是吊我們胃口啊。

    
    
      [222]
      Georges. — Puisque vous y tenez, voilà ! Sachez qu’il se trouve à mi-chemin de Menasson à Calcutta un temple sacré dont l’entrée, périlleuse aux Européens, est interdite aux femmes. Des prêtres fanatiques le desservent, dont le chef religieux n’est autre, paraît-il, que le daïlama de Lhassa.

      喬治。——既然你們非聽不可，那我就說了！從梅納松到加爾各答，半路上有一座神廟。入口對歐洲人來說凶險重重，女人更是不准踏入。廟裡由一群狂熱的祭司侍奉，他們的宗教首領，據說不是別人，正是拉薩的大喇嘛。

    
    
      [223]
      Brizailles. — Ah ! non, mon vieux, pas de géographie. Ça embrouille et c’est la barbe.

      布里扎伊。——啊！老兄，別講地理了。愈聽愈糊塗，煩死了。

    
    
      [224]
      Georges. — Soit. Mais il faut bien vous dire qu’on raconte à propos de ce temple les légendes les plus abominables, supplices, sacrifices humains, tortures…

      喬治。——好吧。可我得跟你們說，關於這座廟，流傳著最駭人的傳說：酷刑、活人獻祭，種種折磨……
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      [225]
      Faloise. — Agence Cook. 2 francs d’entrée.

      法洛瓦茲。——庫克旅行社說的。門票兩法郎。

    
    
      [226]
      Georges. — Tu es idiot. Ça existe.

      喬治。——你真蠢。那東西是真存在的。

    
    
      [227]
      Grécourt. — Oui, ça existe.

      格雷庫爾。——是啊，真有其事。

    
    
      [228]
      Georges. — Et nos imaginations étaient tellement surexcitées par ces histoires que nous racontait d’Andrésy — d’Andrésy dont nous avions fait la connaissance trois jours auparavant — qu’un soir, sans le prévenir, je me suis mis en route pour le temple accompagné de ma fiancée et de Mlle Kritchnoff.

      喬治。——丹德雷西講的那些故事，把我們的想像力撩撥得過了頭——丹德雷西這人，我們三天前才認識——結果有一天晚上，我沒事先通知他，就帶著未婚妻和克里希諾夫小姐，動身前往那座神廟。

    
    
      [229]
      Bergès. — C’est idiot d’emmener des femmes dans ces cas-là.

      貝爾熱斯。——這種場合還帶女人去，真是胡鬧。

    
    
      [230]
      Georges. — Pardon, c’étaient elles qui insistaient, moi je voulais y aller seul. Au reste, habillées comme moi d’amples vêtements de flanelle, elles avaient l’air de jeunes garçons. L’expédition commença bien. Vers six heures du soir, après avoir traversé un pays pittoresque, que le coucher du soleil…

      喬治。——抱歉，是她們堅持要去的，我本來想自己一個人去。再說，她們跟我一樣，穿著寬鬆的法蘭絨衣服，看起來就像幾個少年。探險一開始還很順利。傍晚六點左右，我們穿過一片風景如畫的鄉野，夕陽正緩緩西沉……

    
    
      [231]
      Brizailles. — La barbe !

      布里扎伊。——夠了，別扯了！

    
    
      [232]
      Georges. — Je me sens incapable de raconter dans ces conditions-là…

      喬治。——這種情況下，我實在講不下去……

    
    
      [233]
      Grécourt, à Brizaille. — Mais oui, taisez-vous donc. Raconte comme tu veux.

      格雷庫爾，對布里扎伊。——就是啊，閉嘴吧。他想怎麼講就怎麼講。

    
    
      [234]
      Georges. — Bref, nous arrivons au temple. La porte était entrouverte ; nous nous glissons… Figurez-vous une lumière laiteuse… une ombre bleue… Et parmi des parfums de roses et d’encens, une odeur atroce, suffocante… À un moment, nous eûmes l’idée de rebrousser chemin, mais l’autel, là-bas, nous attirait, un autel de marbre blanc et noir… un autel funéraire devant lequel trois prêtres… deux qui psalmodiaient à voix basse… un troisième, incliné vers quelque chose que nous ne pouvions pas voir, vers quelque chose qui vivait, qui vivait… douloureusement. Brusquement, un cri, un abominable cri, le cri de quelqu’un qu’on égorge… et nous restions là, tremblants d’horreur, Mlle Kritchnoff auprès de moi, Mlle d’Avremesnil, à quelques pas… séparés les uns des autres par plusieurs brahmes, qui, blancs comme des fantômes, venaient d’entrer un à un. Atrocement angoissé, je voulus me frayer un passage. Impossible ! J’insistais violemment et cherchais déjà mon revolver, quand des mains s’agrippèrent à mon bras et un bâillon me ferma la bouche. Mlle d’Avremesnil poussa un cri et j’eus cette intuition horrible, effrayante, qu’on l’entraînait vers l’autel, qu’elle était la victime choisie, et que le sacrifice…

      喬治。——總之，我們到了神廟。門半開著；我們溜了進去……你們想像一下那乳白色的光……一道藍色的影子……玫瑰和香的芬芳裡，混著一股可怕得令人窒息的氣味……有一刻，我們真想掉頭就走，可是那座祭壇就在那兒，吸引著我們，一座黑白相間的大理石祭壇……一座喪葬祭壇，前面有三個祭司……兩個低聲誦著經……第三個俯著身，朝著我們看不見的什麼東西，朝著一個活著的東西，活著……痛苦地活著。突然，一聲慘叫，駭人的慘叫，像有人被割了喉……我們就這麼愣在那裡，嚇得渾身發抖。克里希諾夫小姐在我身旁，達芙雷梅尼爾小姐在幾步之外……我們被幾個婆羅門隔開，他們白得像幽靈，剛一個個走了進來。我心急如焚，想殺出一條路。不可能！我拼命掙扎，正要去摸左輪手槍，幾隻手卻抓住了我的手臂，一團布塞進了我的嘴。達芙雷梅尼爾小姐尖叫一聲。剎那間，我冒出一種可怕的、駭人的直覺：她正被人拖向祭壇，她就是選中的祭品，而這場獻祭……

    
    
      [235]
      Bergès. — Mais, c’est odieux !

      貝爾熱斯。——這簡直太可惡了！

    
    
      [236]
      Tous. — Eh bien ?

      眾人。——後來呢？

    
    
      [237]
      Georges. — Eh bien, au fond du sanctuaire, une petite porte s’ouvrit. Quelqu’un entra. Je reconnus d’Andrésy. Il s’approcha de l’autel, regarda fixement les misérables qui entouraient Mlle d’Avremesnil et fit un geste ; rien de plus. Pas un mot. Je sentis que les mains me relâchaient. Le bâillon tomba de ma bouche. Le sanctuaire se vida. Quelques secondes après, nous étions seuls, tous les trois, en face de d’Andrésy.

      喬治。——後來，聖所深處那扇小門開了，有人走了進來。我認出是丹德雷西。他走近祭壇，盯著圍住達芙雷梅尼爾小姐的那些可悲傢伙，做了個手勢，僅此而已，一句話也沒說。我覺得抓著我的手鬆開了，塞在嘴裡的布掉落在地。聖所的人散了。幾秒鐘後，就剩我們三個人，面對著丹德雷西。

    
    
      [238]
      Bergès. — Comédie !

      貝爾熱斯。——演戲罷了！

    
    
      [239]
      Brizailles. — C’est Monte-Cristo, ton d’Andrésy.

      布里扎伊。——你那位丹德雷西，根本就是基督山伯爵嘛。

    
    
      [240]
      Georges. — Blaguez ! Je n’oublierai jamais la minute d’épouvante que j’ai passée là… et jamais non plus, — et cela est plus étrange encore — jamais non plus la sensation immédiate de paix et de certitude que j’éprouvai en voyant d’Andrésy apparaître au seuil de la porte et s’avancer sans hâte…

      喬治。——少吹牛了！我永遠忘不了當時那恐懼的一刻……也永遠忘不了——這才更奇怪——丹德雷西出現在門口、從容走近時，我心頭那份即刻湧上的安寧與篤定……

    
    
      [241]
      Grécourt. — Du théâtre ! du théâtre !

      格雷庫爾。——又是演戲！全是演戲！

    
    
      [242]
      Georges. — Soit, mais où sont les ficelles ? Et dans quel but cette mise en scène ? Et cette autorité sur ces prêtres, d’où lui venait-elle ?

      喬治。——好，就算如此，可機關在哪裡？他導這齣戲，圖的是什麼？還有，他憑什麼對那些祭司有那樣的權威？

    
    
      [243]
      Bergès. — Mais lui-même, quelle explication t’en a-t-il donnée ?

      貝爾熱斯。——可是他自己呢，他給了你什麼解釋？

    
    
      [244]
      Georges. — Aucune. Il a souri… de son indéfinissable sourire et il m’a dit : « Vous ne comprendriez pas », et il a ajouté : « D’ailleurs, vous vous feriez de moi une opinion fausse. ».

      喬治。——一個也沒有。他只是笑了笑……用他那難以形容的笑容對我說：「你不會懂的。」接著又補了一句：「何況，你對我的看法，恐怕會失之偏頗。」

    
    
      [245]
      Grécourt. — Enfin, toi, que ressens-tu à l’égard de d’Andrésy ?

      格雷庫爾。——那麼，你對丹德雷西到底是什麼感覺？

    
    
      [246]
      Georges. — Je ne sais pas… Il m’a sauvé la vie… il a sauvé la vie de celle que j’aime… je lui dois une gratitude profonde, et pourtant…

      喬治。——我不知道……他救過我的命……也救了我心愛的人……按理我該深深感激他，可是……

    
    
      [247]
      Grécourt. — Il t’inquiète ?

      格雷庫爾。——你對他感到不安？

    
    
      [248]
      Georges. — Oui… non… c’est un sentiment… Comment dirais-je ?… un sentiment de sympathie à la fois et de malaise… le sentiment que c’est un être spécial, trop différent de nous tous. Il voit, il devine des choses que personne au monde ne verrait, ne devinerait. Il y a du fakir, chez cet homme-là.

      喬治。——是……不……那是一種感覺……該怎麼說呢？……既覺得他親切，又覺得不安……總覺得他是個特殊的人，跟我們大家都太不一樣。有些事，世上沒有人能看出來、猜得到，他偏偏看得出來、猜得到。這人身上有股苦行僧的味道。

    
    
      [249]
      Brizailles. — Il lit dans le marc de café ?

      布里扎伊。——他會看咖啡渣占卜嗎？
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      [250]
      Georges. — Tenez… on m’a volé une bague, hier au soir, une bague à laquelle je tenais. J’ai fait venir le secrétaire de Guerchard. Il n’a rien trouvé, naturellement. Eh bien, je suis sûr qu’au bout de cinq minutes d’Andrésy me dirait où elle est.

      喬治。——聽著……昨天晚上，有人偷了我一枚戒指，一枚我很珍視的戒指。我把蓋爾沙爾的祕書叫來。他當然什麼也沒查到。可是我敢肯定，亞森·羅蘋只要五分鐘，就會告訴我戒指在哪裡。

    
    
      [251]
      Faloise. — Allons donc !

      法洛瓦茲。——少來了！

    
    
      [252]
      Brizailles. — Cent sous que je donnerais pour voir ça.

      布里扎伊——出一百蘇我也願意，就為親眼瞧瞧。

    
    
      [253]
      Georges. — Et puis quoi ! C’est un être qui m’impressionne, parce que je le sens supérieur, oui, supérieur par les ressources dont il dispose, par les secrets dont il vous domine. Et, malgré tout cela, un être dont je subis le charme autoritaire ; un être de séduction… oui, tu disais le mot, Brizailles : Monte-Cristo… Monte-Cristo devait produire cet effet à Albert de Morcerf.

      喬治——還有呢！這個人就是讓我不自在。我感覺得出，他高人一等；是的，憑他手上的資源，憑他掌握的那些足以拿捏你們的祕密，他就是高人一等。偏偏我又屈服在他那股威權式的魅力之下；這人實在有吸引力……對了，你剛說過那個詞，布里扎伊：基度山……當年基度山給阿爾貝·德·莫爾瑟夫的，必定也是這種感覺。

    
    
      [254]
      Brizailles. — Fichtre ! À ta place je ne serais pas plus tranquille que ça.

      布里扎伊——好傢伙！我要是你，可就沒這麼安穩了。

    
    
      [255]
      Faloise. — Moi, mon avis, c’est que tu as eu le cauchemar. Et vous, Grécourt ?

      法洛瓦茲——要我看哪，你就是做了場惡夢。那麼你呢，格雷庫爾？

    
    
      [256]
      Grécourt. — Eh bien, moi, Messieurs, j’ai un tout autre avis. J’admets Lupin, mais je ne vais pas jusqu’à croire en Monte-Cristo. Avoue que tu as eu là une réminiscence, mon cher Georges. Tu n’as pas lu Monte-Cristo, ces jours-ci ?

      格雷庫爾——這個嘛，諸位，我的看法可就完全不同了。羅蘋我承認，但基度山嘛，我還不至於信。老實說，親愛的喬治，你這是回想起了什麼吧。這幾天，你是不是讀過《基度山恩仇記》？

    
    
      [257]
      Georges. — Tu plaisantes. Pourquoi ?

      喬治——你開什麼玩笑，為什麼這麼問？

    
    
      [258]
      Grécourt. — Parce que la situation est la même. Tu n’as pas Monte-Cristo ici ?

      格雷庫爾——因為情況一模一樣。你家不就有一本《基度山》嗎？

    
    
      [259]
      Georges. — Si (indiquant un rayon à la bibliothèque). J’adore Dumas.

      喬治——有啊（指著書架上的一格）。大仲馬的書我可喜歡了。

    
    
      [260]
      Grécourt. — Eh bien ! attends mon vieux (tout en cherchant le livre). Tome III. Albert de Morcerf, fait prisonnier à Rome par des bandits italiens, est mystérieusement sauvé par Monte-Cristo, comme toi par d’Andrésy ; comme toi aussi, Morcerf donne rendez-vous à Monte-Cristo, chez lui, pour déjeuner à dix heures et demie.

      格雷庫爾——那好！老兄，你等著瞧（一邊翻找那本書）。第三卷：阿爾貝·德·莫爾瑟夫在羅馬落入義大利強盜手裡，基度山神祕地救了他出來，就像丹德雷西救了你一樣；莫爾瑟夫也跟你一樣，約基度山到他家吃午餐，十點半。

    
    
      [261]
      Brizailles. — Un peu tôt.

      布里扎伊——時間是有點早。

    
    
      [262]
      Grécourt. — Comme Morcerf, tu convies à ce déjeuner un dandy, quelques boulevardiers.

      格雷庫爾——跟莫爾瑟夫一樣，你請了一位紈褲子弟，還有幾位社交名流，來吃這頓午餐。

    
    
      [263]
      Brizailles, désignant Grécourt. — Un homme de lettres à la mode.

      布里扎伊，指著格雷庫爾——還有位走紅的文人雅士。

    
    
      [264]
      Grécourt. — Et comme Morcerf… mais tenez, je lis :

      格雷庫爾。——還有像莫爾瑟夫那樣……不過你們聽，我唸一下：

    
    
      [265]
      « — Raillez, raillez, tant que vous voulez, Messieurs, dit Morcerf, un peu piqué. Quand je vous regarde, vous autres, Parisiens, habitués du Boulevard, promeneurs du Bois de Boulogne, et que je me rappelle cet homme, eh bien, il me semble que nous ne sommes pas de la même espèce.

      「——笑吧，愛怎麼笑就怎麼笑，諸位，莫爾瑟夫有點惱火地說。每次看到你們這些人——巴黎人、林蔭大道的常客、布洛涅森林的散步客——再想起那個人，唉，我就覺得我們根本不是同一類人。

    
    
      [266]
      « — Je m’en flatte, dit Beauchamp ou Brizailles.

      「——那我可要引以為榮了，博尚或布里扎伊說。

    
    
      [267]
      « — Toujours est-il, ajouta Château-Renaud ou Faloise, que votre comte de Monte-Cristo est un galant homme dans ses moments perdus, sauf toutefois ses petits arrangements avec les bandits italiens.

      「——反正啊，夏托─雷諾或法洛瓦茲接著說，您那位基督山伯爵閒著的時候倒真是個體面紳士，只不過嘛，他跟義大利強盜之間那些小約定就另當別論了。

    
    
      [268]
      « — Eh ! il n’y a pas de bandits italiens, dit Debray ou Grécourt.

      「——哎！哪有什麼義大利強盜啊，德布雷或格雷庫爾說。

    
    
      [269]
      « — Pas de Monte-Cristo, ajouta Beauchamp.

      「——哪有什麼基督山，博尚接著說。

    
    
      [270]
      « — Tenez, cher ami, voilà dix heures et demie qui sonnent. Avouez que vous avez eu le cauchemar et allons déjeuner, dit Beauchamp.

      「——哎，親愛的朋友，都已經敲十點半啦。你就承認吧，剛才不過是做了場噩夢，走，我們去吃午飯，博尚說。

    
    
      [271]
      « Mais la vibration de la pendule ne s’était pas encore éteinte, lorsque la porte s’ouvrit et que Germain annonça : Son Excellence… »

      「掛鐘的餘音還沒散盡，門就開了，熱爾曼進來通報：伯爵大人駕到……」

    
    
      [272]
      Bertaut — Monsieur le comte d’Andrésy !

      貝爾托——丹德雷西伯爵先生駕到！

    
    
      [273]
      Scène IV

      第四場

    
    
      [274]
      Les mêmes, D’Andrésy (Mouvement. Tout le monde se lève.)

      同前場人物，丹德雷西（一陣騷動，眾人起立。）
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      [275]
      D’Andrésy. — Mon cher Georges, je crois être exact. Je vous ai donné rendez-vous il y a six mois, pour le 1er mars, à une heure un quart… et, regardez, il est une heure un quart… Avouez que vous me prenez pour Monte-Cristo !

      丹德雷西。——親愛的喬治，我自認準時得很。六個月前我就跟您約好，三月一號一點一刻碰面……您瞧，現在正是一點一刻……承認吧，您簡直把我當成基督山伯爵了！

    
    
      [276]
      Vous êtes un misérable, mon garçon, maispour cette fois, vous avez le champ libre…

      你這小子真可惡，不過這一回，隨你怎麼鬧都行……

    
    
      [277]
      Georges. — Quand je vous le disais, que c’est un devin. Nous en parlions.

      喬治。——我不是早說過嗎，這人是個神算。我們正好還在聊他呢。

    
    
      [278]
      D’Andrésy. — J’en étais sûr… car, enfin, je débarque, et le temps de remettre mon pardessus au fidèle Bertaut…

      丹德雷西。——我就知道……想想看，我一下船，才剛把大衣交給忠心的貝爾托……

    
    
      [279]
      Georges. — Comment ?

      喬治。——怎麼？

    
    
      [280]
      D’Andrésy. — Quoi ?

      丹德雷西。——怎麼了？

    
    
      [281]
      Georges. — Vous dites le fidèle Bertaut… vous l’avez donc connu ?

      喬治。——您提到「忠心的貝爾托」……所以您認識他？

    
    
      [282]
      D’Andrésy. — Naturellement… chez votre pauvre mère… il y a dix ans… mais vous oubliez vos devoirs de maître de maison, mon cher Georges. Je vais être obligé de me présenter moi-même. (Après une seconde d’hésitation.) Monsieur Grécourt, n’est-ce pas ?

      丹德雷西。——當然……在您可憐的母親府上……那是十年前的事了……不過，親愛的喬治，您可忘了盡主人之誼。我只好自己報上名號了。（遲疑片刻。）是格雷庫爾先生，沒錯吧？

    
    
      [283]
      Grécourt. — Oui, Monsieur…

      格雷庫爾。——是的，先生……

    
    
      [284]
      D’Andrésy. — Votre livre Le vol à travers les âges est une œuvre… Il y a des pages remarquables… tenez, les pages 17, 18, et 19 sont, à mon sens, définitives.

      丹德雷西。——您那本《跨越世紀的盜竊》寫得真好……好幾頁精彩極了……您聽我說，依我看，第十七、十八、十九頁，堪稱定論。

    
    
      [285]
      Grécourt. — Ah ! monsieur… que je suis heureux de vous entendre dire cela… ce sont les pages que j’ai la faiblesse de préférer…, et vous êtes le premier lecteur à me les signaler…

      格雷庫爾。——啊！先生……您這麼說，我實在太高興了……那幾頁正是我私心最偏愛的……而您是頭一位指出這幾頁的讀者……

    
    
      [286]
      Georges — Monsieur Bergès…

      喬治——貝爾熱斯先生……

    
    
      [287]
      D’Andrésy. — Oh ! mais je connais Monsieur… j’ai eu l’honneur de faire assaut contre lui… nous étions dans la même salle, chez Roulland.

      丹德雷西。——哦！這位先生我認得……有幸跟他交手過……當時我們在同一個場子，就在魯朗家。

    
    
      [288]
      Grécourt. — Vous devez confondre, monsieur… Je n’y ai point fréquenté.

      格雷庫爾。——您一定記錯了，先生……我沒上過那種地方。

    
    
      [289]
      D’Andrésy. — Au Cercle d’Anjou, alors ?

      丹德雷西。——那麼，是在昂熱俱樂部囉？

    
    
      [290]
      Grécourt. — Ah ! oui… et il me semble, en effet…

      格雷庫爾。——啊！對……這麼說來，好像是……

    
    
      [291]
      D’Andrésy. — N’est-ce pas ?

      丹德雷西。——是吧？

    
    
      [292]
      Georges — Vous connaissez le baron Jean de Faloise ?

      喬治——您認識讓·德·法洛瓦茲男爵嗎？

    
    
      [293]
      D’Andrésy. — Je crois bien. Un camarade de cercle ! Vous rappelez-vous le cyclamen aux temps héroïques de la bicyclette ?

      丹德雷西。——當然認識。俱樂部裡的老友嘛！您還記得自行車風行的年代，那朵風信子嗎？

    
    
      [294]
      Faloise. — Tiens ! c’est vrai !… mais ma parole…

      法洛瓦茲。——咦！是真的！……可是說實在的……

    
    
      [295]
      D’Andrésy. — Vous ne me remettez pas… et vous non plus, mon cher Brizailles !… Vous avez donc oublié le dernier cotillon que nous avons conduit ensemble chez la duchesse d’Étampes ?

      丹德雷西。——您認不出我了……連您也是，我親愛的布里扎伊！……您忘了咱們倆最後一回在埃當普斯公爵夫人府上，一塊兒帶的那支華爾滋了嗎？

    
    
      [296]
      Brizailles. — Pas du tout… pas du tout… mais je n’avais gardé de vous l’image…

      布里扎伊。——沒有啊……沒有啊……只是我心裡一直留著您的模樣，是從前的……

    
    
      [297]
      D’Andrésy. — Hélas !… vous me confirmez l’implacable accusation de mon miroir. J’ai donc tellement vieilli.

      丹德雷西。——唉！……您這話，等於替我鏡子那無情的控訴作了證。我居然老成這樣了。

    
    
      [298]
      Brizailles. — Au contraire, c’est que…

      布里扎伊。——不，恰恰相反……

    
    
      [299]
      D’Andrésy. — Quoi donc ?

      丹德雷西。——什麼意思？
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      [300]
      Brizailles. — Vous avez rajeuni…

      布里扎伊。——你變年輕了……

    
    
      [301]
      Faloise. — C’est vrai !

      法洛瓦茲。——可不是！

    
    
      [302]
      D’Andrésy. — Oh !

      丹德雷西。——哦！

    
    
      [303]
      Brizailles. — Mais, maintenant, je retrouve votre regard, vos gestes… le d’Andrésy d’autrefois… ça va bien, mon vieux ?

      布里扎伊。——不過，現在我又認出你的眼神、你的動作了……還是當年那個丹德雷西……近來好嗎，老哥？

    
    
      [304]
      D’Andrésy. — Mais très bien… et vous ?

      丹德雷西。——好得很呢……您呢？

    
    
      [305]
      Brizailles. — En avons-nous fait des noces ensemble ! Ça me fait plaisir… vieux copain…

      布里扎伊。——咱們倆一起辦過多少場婚宴啊！這可真讓人高興……老朋友……

    
    
      [306]
      Bertaut. — Monsieur est servi.

      貝爾托。——先生，飯菜上好了。

    
    
      [307]
      Tous. — Ah !

      眾人。——啊！

    
    
      [308]
      Brizailles, à Georges. — Ah ! non… la bague.

      布里扎伊，對喬治。——啊！不行……戒指。

    
    
      [309]
      Grécourt. — Ah ! oui… la bague.

      格雷庫爾。——啊！對了……戒指。

    
    
      [310]
      D’Andrésy. — Quelle bague ?

      丹德雷西。——什麼戒指？

    
    
      [311]
      Brizailles, à d’Andrésy. — Dis donc, mon vieux, il paraît… on se tutoie toujours, hein ?

      布里扎伊，對丹德雷西。——喂，老哥，聽說嘛……咱們還是照樣以你相稱，對吧？

    
    
      [312]
      D’Andrésy. — Plus que jamais.

      丹德雷西。——比以往更有過之。

    
    
      [313]
      Brizailles. — Il paraît que tu as des dons de devin… Et que tu es devenu sorcier…

      布里扎伊。——聽說你有預言家的本事……還當上巫師了……

    
    
      [314]
      Georges. — C’est une plaisanterie, mon cher d’Andrésy… mais une bague avait disparu de chez moi et je prétendais, tout à l’heure, qu’au lieu de m’adresser à Guerchard j’aurais mieux fait de vous demander conseil.

      喬治。——開玩笑的，親愛的丹德雷西……不過我家裡丟過一枚戒指，剛才我還說，與其去找蓋爾沙爾，不如先向您討個主意。

    
    
      [315]
      Brizailles. — Il m’a affirmé qu’en cinq minutes tu retrouverais la bague.

      布里扎伊。——他向我保證，你五分鐘內就能找回那枚戒指。

    
    
      [316]
      Georges. — Oui, j’ai eu la faiblesse…

      喬治。——是啊，我一時糊塗……

    
    
      [317]
      D’Andrésy. — Cinq minutes… on peut…

      丹德雷西。——五分鐘……倒是可以試試……

    
    
      [318]
      Tous. — Ah !

      眾人。——啊！

    
    
      [319]
      D’Andrésy. — Quand la bague a-t-elle disparu de chez vous ?

      丹德雷西。——戒指是什麼時候在你家裡不見的？

    
    
      [320]
      Georges. — Je ne sais pas ; hier après-midi, à quatre heures, elle était encore sur la cheminée de mon cabinet de toilette et à minuit, quand je suis rentré, elle n’y était plus.

      喬治。——我不清楚。昨天下午四點，它還擺在我更衣室的壁爐上；等我午夜回家，它已經不見了。

    
    
      [321]
      D’Andrésy. — Qui a pu pénétrer dans cette pièce ?

      丹德雷西。——那房間裡，有誰可能進去過？

    
    
      [322]
      Georges. — Mes domestiques. Je ne soupçonne personne.

      喬治。——我的僕人。我不懷疑任何人。

    
    
      [323]
      D’Andrésy. — La bague a-t-elle une singularité… est-elle, par exemple… très mince ?…

      丹德雷西。——那戒指可有什麼特別之處……比方說……會不會很薄？……

    
    
      [324]
      Georges. — Comment, diable, savez-vous ça ?

      喬治。——咦，見鬼，這您是怎麼知道的？
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      [325]
      D’Andrésy. — Ce garçon qui m’a ouvert la porte, ce jeune valet de pied, vous l’avez depuis longtemps ?

      丹德雷西。——那個替我開門的傢伙，就是那個年輕男僕，您用他很久了嗎？

    
    
      [326]
      Georges. — Non, depuis huit jours, mais j’ai sur lui les meilleurs renseignements.

      喬治。——不，才一個星期，不過他的底細我摸得一清二楚。

    
    
      [327]
      D’Andrésy. — Quand il est entré à votre service il portait déjà ce gros anneau de cuivre au médius de la main droite ?

      丹德雷西。——他進府上服務的時候，右手中指上是不是就已經戴著那枚粗銅戒指了？

    
    
      [328]
      Georges. — Il porte au médius de la main droite ?… Je n’avais jamais remarqué cela.

      喬治。——戴在他右手的中指上？……我從來沒注意過。

    
    
      [329]
      D’Andrésy. — Sonnez votre valet de pied sous un prétexte quelconque. Ah ! un moment… vous allez me donner votre parole que si je vous rends votre bague, le coupable pourra sortir d’ici sans être inquiété ?…

      丹德雷西。——隨便找個藉口，把您的男僕搖鈴叫來。啊！等一下……您得向我保證：只要我把戒指還給您，那名罪犯就能安然離開這裡，不受為難？……

    
    
      [330]
      Georges. — Ma parole… mais…

      喬治。——我保證……不過……

    
    
      [331]
      D’Andrésy. — Par affection pour vous, je puis vous rendre ce petit service. Mais je ne suis ni un dénonciateur, ni un justicier. C’est même là un métier qui me répugnerait un peu.

      丹德雷西。——出於對您的一份情誼，這個小忙我可以幫。不過我既不是告密的人，也不是執法的人。那一行，說實在的，我可有點敬謝不敏。

    
    
      [332]
      Georges, sonnant. — Alors, vous croyez qu’Albert… ce garçon, dont les certificats… Enfin… (Entre Albert.) Albert je, oui… téléphonez donc au garage… c’est ça… vous demanderez l’automobile pour trois heures.

      喬治，搖鈴。——這麼說，您認為阿爾貝……那傢伙，他的推薦信明明……算了……（阿爾貝進場。）阿爾貝，對，就是……你打電話到車庫……就這樣……叫他們三點鐘把車子備好。

    
    
      [333]
      Albert. — Bien, Monsieur.

      阿爾貝。——好的，少爺。

    
    
      [334]
      D’Andrésy, une cigarette à la bouche, à Albert. — Je cherche… je cherche… les allumettes…

      丹德雷西嘴裡叼著香菸，對阿爾貝說。——我在找……我在找……火柴……

    
    
      [335]
      Albert. — Voilà, Monsieur…

      阿爾貝。——在這裡，少爺……

    
    
      [336]
      (Albert frotte une allumette et la présente à d’Andrésy.)

      （阿爾貝劃亮一根火柴，遞向丹德雷西。）

    
    
      [337]
      D’Andrésy, à Albert. — Tiens, vous avez donc été au Cambodge ?

      丹德雷西，對阿爾貝。——嘿，您去過柬埔寨？

    
    
      [338]
      Albert. — Moi, Monsieur ?

      阿爾貝。——我嗎，先生？

    
    
      [339]
      D’Andrésy. — Ce gros anneau de cuivre que vous avez au doigt… il n’y a qu’une peuplade qui fabrique et qui porte ces anneaux-là.

      丹德雷西。——您手上那個粗銅環……這種環子，只有一個部族會打造，也只有他們戴。

    
    
      [340]
      Albert. — En effet, c’est un camarade…

      阿爾貝。——是啊，這是個同伴……

    
    
      [341]
      D’Andrésy. — Faites donc voir…

      丹德雷西。——讓我瞧瞧嘛……

    
    
      [342]
      (Il avance la main. L’autre recule. D’Andrésy saisit son bras brusquement.)

      （他伸出手，對方往後退。丹德雷西猛地抓住他的手臂。）

    
    
      [343]
      Albert. — Eh bien, quoi ? que voulez-vous de moi ?

      阿爾貝。——幹什麼？您想拿我怎麼辦？

    
    
      [344]
      (Faloise, Georges, Bergès se sont avancés.)

      （法洛瓦茲、喬治、貝爾熱斯也走上前來。）

    
    
      [345]
      D’Andrésy. — Je vous en prie.

      丹德雷西。——麻煩您了。

    
    
      [346]
      Brizailles, bas. — D’Andrésy va se faire aplatir.

      布里扎伊，低聲。——丹德雷西要被揍扁了。

    
    
      [347]
      D’Andrésy, à Albert. — Cet anneau…

      丹德雷西，對阿爾貝。——這個環子……

    
    
      [348]
      Albert. — Mais…

      阿爾貝。——可是……

    
    
      [349]
      D’Andrésy, prend Albert au collet. Celui-ci se débat et tombe. D’Andrésy s’empare de l’anneau et, tout en maintenant Albert du genou, ouvre l’anneau et en tire la bague. À Georges. — C’est bien cette bague-là ?

      丹德雷西，一把揪住阿爾貝的衣領。阿爾貝掙扎，倒在地上。丹德雷西抓住鐵環，用膝蓋壓住阿爾貝，隨即打開鐵環，取出戒指。對喬治。——就是這枚戒指嗎？
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      [350]
      Georges. — Oh… oui…

      喬治。——喔……是的……

    
    
      [351]
      D’Andrésy, à Albert. — Vous êtes un misérable, mon garçon, mais, pour cette fois, vous avez le champ libre. Allez vous faire pendre ailleurs. (Bas.) Je ne t’ai pas fait mal ?

      丹德雷西，對阿爾貝。——你這小子真是個無恥的東西。不過這一回，隨你自便，到別處上絞架去吧。（低聲。）我沒弄痛你吧？

    
    
      [352]
      Albert. — Non, patron.

      阿爾貝。——沒有，老大。

    
    
      [353]
      Bertaut, entrant et voyant Albert se relever. — Oh !

      貝爾托，走進來，見阿爾貝正站起身。——喔！

    
    
      [354]
      Georges, à Bertaut. — J’ai renvoyé Albert, dites à Jean de monter avec lui et de fouiller sa malle.

      喬治，對貝爾托。——我把阿爾貝開除了，你叫尚跟他一起上去，搜一搜他的行李箱。

    
    
      [355]
      Bertaut. — Oh !

      貝爾托。——喔！

    
    
      [356]
      Georges. — Après cela, vous pourrez servir.

      喬治。——這樣一來，你就可以上菜了。

    
    
      [357]
      (Sort Bertaut.)

      （貝爾托下。）

    
    
      [358]
      Faloise. — Moi, je n’ai plus faim.

      法洛瓦茲。——我可一點胃口都沒了。

    
    
      [359]
      Brizailles. — Écoute, tu as été épatant.

      布里扎伊。——聽著，你剛才表現得真是漂亮。

    
    
      [360]
      Georges. — Enfin, nous allons déjeuner… Ah ! nom d’un chien de nom d’un chien !

      喬治。——好了好了，我們總算可以吃午飯了……啊！他媽的，真是他媽的！

    
    
      [361]
      Tous. — Quoi ? Qu’est-ce qu’il y a encore ?

      眾人。——怎麼了？又出什麼事了？

    
    
      [362]
      Georges, prenant un coffret. — La perle ? Pourvu que ce gredin ne m’ait pas chipé… ah ! s’il m’avait chipé cette perle… non, elle est là…

      喬治，拿起一個小首飾盒。——珍珠呢？但願那混蛋沒順手牽羊……啊！他要是把這顆珍珠偷走了……不，還在……

    
    
      [363]
      D’Andrésy. — Une perle ?

      丹德雷西。——珍珠？

    
    
      [364]
      Georges. — Oui, elle est là… je l’avais achetée hier… ma fiancée l’avait remarquée… alors j’ai eu peur que ce gredin… ça fera un beau pendentif, n’est-ce pas ?…

      喬治。——對，還在……昨天才買的……我未婚妻看中了它……所以我才擔心那混蛋會不會……拿去做墜子一定很漂亮，對吧？……

    
    
      [365]
      D’Andrésy. — Elle est superbe.

      丹德雷西。——美極了。

    
    
      [366]
      Bertaut. — Monsieur est servi.

      貝爾托。——先生，飯菜已經備好了。

    
    
      [367]
      Georges. — Albert est parti ?

      喬治。——阿爾貝走了嗎？

    
    
      [368]
      Bertaut. — Oui, Monsieur, il n’est même pas monté pour faire sa malle, il est parti, tout de suite.

      貝爾托。——是，先生。他連樓都沒上，行李也沒收拾，說走就走。

    
    
      [369]
      Georges. — Bon débarras. À table Messieurs. (À d’Andrésy.) Et vous savez, Hubert, encore merci.

      喬治。——走了一個少個累贅。諸位請入席。（對丹德雷西）你知道嗎，于貝爾，再說一聲謝謝。

    
    
      [370]
      D’Andrésy. — Il n’y a pas de quoi !

      丹德雷西。——哪裡的話！

    
    
      [371]
      Scène V

      第五場

    
    
      [372]
      Germaine, Sonia

      熱爾曼娜、索妮亞

    
    
      [373]
      Germaine, entrant et à la cantonade. — Ne prévenez pas Monsieur, ne le prévenez pas !… (À Sonia.) C’est très amusant. Vous pouvez entrer, Mademoiselle, ils sont tous à table.

      熱爾曼娜進場，朝遠處喊。——別去通報先生，別去通報！…（對索妮亞。）可有趣了。小姐，您可以進來了，他們全都在用餐呢。

    
    
      [374]
      Sonia. — Si Monsieur l’ambassadeur apprend notre équipée, il sera furieux.

      索妮亞。——要是讓大使先生知道我們這場胡鬧，他可要氣壞了。
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